
L
epapy boom que connaît notre pays
cesdernières années amène les se-
niors à davantage participer à la vie
économique àtravers la consomma-

tion de biens et de services mais également
àtravers les placements qu’ils eff ectuent et
la transmission qu’ils organisent (cf. le dos-
sier seniors en p. 30). Pour nombre d’entre
eux, il estimportant de prendre le temps de
prévoir leurs obsèquesafin d’ôter ce souci à
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leurs proches. Cesréfl exions et dispositions
des Français pour l’après ont permis l’essor
du marché de la prévoyance funéraire et
l’émergence de sociétés totalement dédiées
àcette activité.

LESFORCESENPRÉSENCE
Parmi lesacteurs, il faut compter aveclespro-
ducteurs de contrats (banques, assurances),
les distributeurs et enfi n les prestataires
(pompes funèbres). Sur le marché, les unset
les autres sesont attribué des rôles distincts

Période de la Toussaint oblige,
les Français, et en particulier
les seniors, s’interrogent sur
l’après. Beaucoup prennent des
dispositions pour prémunir
leur famille du souci d’organiser
leurs obsèques. Assureurs
et opérateurs funéraires
peaufi nent leurs off res pour
répondre à ce besoin.

Despompes
pas si funèbres

PRÉVOYANCE FUNÉRAIRE

TENDANCES
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et n’interviennent que sur une partie de la
chaîne. Lesproducteurs de contrats gèrent
la partie technique et réglementaire. Leur
mission : proposer aux distributeurs des
contrats prenant en compte non seulement
les exigences des assurésmais également
répondant aux critères fixés par le Code
desassurancesainsi quepar les autorités de
tutelles.Beaucoupd’entreeux fonctionnent
en marque blanche afin de répondre aux
besoinsdu plus grand nombre de distribu-
teurs.Cesderniers, intermédiaires entre les
assuréset les fournisseursdecontrat, distri-
buentles offresauclient final.C’estàeuxque
l’on s’adressepour souscrireun contrat. Les
prestatairesquantà euxsont lesplus visibles
auxyeux du publicet sontsouventorganisés
en réseauxde pompes funèbres.

UNSECTEURLUCRATIF...
Àfin 2015,cenesontpasmoins de4 millions
de contrats qui étaient géréspar le secteur.
Depuisle début de l’année, la sociétéAuxia,
fi liale de Malakoff Médéric et leader sur
le marché, a réalisé 110 000 aff airesnou-
velles, soit une progression de 18 % par
rapport à 2015. Prévoir le financement de
sesobsèquesdemeure un postede dépense
signifi catif. Le coût moyen d’organisation
des obsèquesen 2016 oscille entre 4 000
et 5 000 €. Pour une inhumation, les tarifs
varient de 4 500 à 7 000 € et la crémation
coûteenviron 3 500 €.C’esten prévision de
cesdépensesquede plus en plus de seniors
prennent les devants et souscriventde leur
vivant un contrat obsèquespour lequel leca-
pital minimum investi correspond à1 000 €.
Toutefois,à ceniveau, le montant investi ne
suffit pas à régler le coût desfunérailles le
moment venu.Eneffet, les opérateursfuné-
raires appliquent bien souvent deshausses
de tarifs supérieures à l’infl ation.
En moyenne, lesbénéficesdescontrats ob-
sèquesoscillent entre 3 et 5 %. Pour éviter
les abuset encadrer le marché, l’assurance
obsèquesestun secteurtrès fortement régle-
menté. En dehors du Codedesassurances,
lesentreprises du secteursontsoumisesàla
tutelle de l’Autorité de contrôle prudentiel
et de résolution (ACPR).Comme les autres
organismes, les assureurs de la branche
doivent lui fournir des données aussibien
techniques que financières.
Parailleurs, avecla mise en place deSolva-
bilité II, chaque entité doit régulièrement
revoir son fonctionnement et mettre en
place desalertes et desplans d’actions afin
de garantir lasolvabilité de sonactivité. Ces
dix dernièresannées,lelégislateurn’était pas

en resteet plusieurs lois impactant le mar-
ché ont été adoptées. Elles portaient aussi
bien sur le contenu des offres (loi Sueur),
sur lescontrats non réclamésou contrats en
déshérence(loi Eckert), et plus récemment
sur le plafonnement desrendementsperçus
sur les contrats ou la capacitédebloquer les
retraits (loi Sapin II).

...ETTRÈSRÉGLEMENTÉ
La loi Sapin II est le dispositif le plus récent
adopté par l’Assemblée nationale fin sep-
tembre 2016. Un de sesamendements pré- >>

Quelleest l’actualitéd’Auxia?
Notreoffreaconnuuneforteévolutionliéeauxchangements
réglementaireset àlamodificationdestauxtechniques.

Pouvez-vousnousexpliquerl’impactdel’évolution
réglementaire?
Laréglementationévoluetrèsviteet l’environnementdenos

offresaussi.Celanousconduitàrevoirnosprestationsrégulièrementavecnospartenaires.Nous
profitonsdecetteréflexionpourenrichirnosgammesdeproduitset lesoutilsdesouscriptionqui
lesaccompagnent,notammentlesportailsdesouscriptionintégrantlesdimensionsfrontet back
office.

VousavezdûvousadapterprécédemmentàlaloiEckert,à SolvabilitéII et àlaloiSueur.Toutesces
évolutionsn’alourdissent-ellespasvotrefonctionnement?
Notreforcerésidedanslaconnaissancedenotremarché,dansleprofessionnalismedenoséquipes
tant surleplantechniquequejuridique,ainsiquedanslaqualitédenotregestionetdenotreoffrede
services.Nospartenairessontsensiblesàcettecapacitéd’adaptationet d’innovationsurunmarché
soumisà desévolutionsaccélérées.

UneenquêtepubliéerécemmentparlaDGCCRFpointeplusieursentreprisespourdéfautde
conseilsurlescontratsobsèques.Quelleestvotreréaction?
Nousavonsaccueillicelaavecbeaucoupdesérénitéet desatisfaction.LaDGCCRFa reconnula
bonnequalitédel’informationdemanièregénérale.Parailleurs,lescontratsd’Auxianesontpas
concernésparcerapport.

Quelssontvosobjectifs?
Leschallengessontnombreux.Lemarchédelaprévoyancefunéraireestdeplusenplus
concurrentiel,soumisauxeffetsdelaréglementationet del’évolutiondescomportements
d’achat.Ilnousfautdonctout àlafoisindustrialiserplusencorenosopérationspourpréserverla
rentabilitégénéraledenosactivités,développerdessolutionsdedématérialisationfavorableàune
souscriptionmulticanale,et concevoirdenouveauxservicespourmaintenirl’attractivitédenos
offres.

ProposrecueillisparN.B.

5 QUESTIONSÀ

« La réglementation évolue très
vite et l’environnement de nos
off res aussi »

DR

WILLIAMCOOL,directeurgénérald’Auxia

voit la possibilité de bloquer desretraits de
sommesplacéesen assurancevie, en casde
crise grave. Aujourd’hui, les détenteurs de
contrats obsèquespeuvent en casde besoin
effectuerun rachat surlessommesdéposées
auprèsde leur assureur.Aveclaloi Sapin II,
cetteoption seraitdonc fonction dela situa-
tion économique du payset de l’évolution
destaux.
La loi prévoit aussi la capacité pour
le Haut conseil de stabilité financière
(HCSF) de plafonner les rendements
des capitaux investis sur les contrats.
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>> Quantà laloi Sueur,adoptéele09 décembre
2004, elle permet à l’assuré,et durant toute
la duréeducontrat,demodifier lesclausesde
soncontrat. Danstous les cas,et celadepuis
la loi n° 2013-672deséparationet derégula-
tion desactivitésbancairesdu 26juillet 2013,
les contrats deprévoyance
funéraire sont systémati-
quementconclussurlabase
d’une formule personnali-
séequ’il estpossiblederevi-
siterdurant toutela période
de validité. Pour effectuer
tout changement, il suffi t
à l’assuréde serendre à la
sociétédepompesfunèbres
désignéecommeprestataire
du contrat et de lui demander la rédaction
d’une clauseadditionnelle qui permettra
d’apporter une ou plusieursmodifi cations.
Ensuite, il ne restequ’à transmettre lesélé-
mentsà la compagnied’assurance.Enfin, la
loi du 26juillet 2013 estégalementvenueré-
guler l’utilisation descotisationsdescontrats
d’assurances obsèques : le bénéficiaire a
dorénavantpour obligation d’utiliserl’argent
pour les funérailles du souscripteur.

LESDÉFISDUFUTUR
Pour la plupart desentreprises du secteur,
le défi principal demeure la digitalisation
et la diversifi cation desoffres. En effet, les

assuréssontdeplus en plusfriands de tech-
nologie etveulent êtreinformés rapidement
et facilement sansautre obligation, notam-
ment d’achat.
Alors qu’actuellementil fautencoresedépla-
cer ou faire intervenir un conseiller pour

souscrire un
contrat ob-
sèques, les
entreprises
souhaitent
dans un pre-
mier temps
permettre
à leurs ad-
hérents de
consulter fa-

cilement leur contrat et y apporter d’éven-
tuellesmodifi cationsen ligne. Mais lasous-
cription full webest l’axede développement
à l’étude chez lesopérateurs. Leur objectif
estde faciliter la décision, alors même que
souscrireun contrat obsèquesresteun sujet
diffi cile àaborder dans lesfamilles.
L’autre défi pour les spécialistesde la pré-
voyancefunéraire consisteàdiversifier leurs
off res; au-delà de l’obsèque,ils cherchent
à sedéveloppernotamment vers les garan-
ties accidents ou dépendance. Le marché
de l’assuranceobsèquesa encorede beaux
joursdevantlui. Lesecteurengrangepasmal
de bénéficeset serévèleporteur enpériode
d’incertitudes économiquescommeactuel-
lement. Lessouscripteurs souhaitent, en
effet,pour unemajorité d’entreeuxépargner
à leursproches le souci financier lié à leur
décès.Le législateur esttrèsvigilant et actif
sur cesegmentde marchéparticulièrement
sensible.Au-delàdu régulateur,le secteurest
égalementencadréparbon nombre d’auto-
rités administratives.
Si laDirection généraledela consommation,
de la concurrence et de la répression des
fraudes (DGCCRF) a récemment épinglé
un certain nombre d’acteurs pour défaut
de conseil sur leurs off res, la plupart des
entreprisesveillent au grain et au strict res-
pectdeleursobligationsréglementaires :les
répercutions d’éventuelles sanctionsétant
catastrophiquesen termesd’image.
Demain,dématérialisation et digitalisation
faciliteront l’acte desouscrire àun contrat.
Enattendant,lesprincipaux acteursœuvrent

surtout à développer desoffres répondant
à la fois auxbesoinsdesclients et aux obli-
gations réglementaires.

La loi Eckert est une disposition relative
aux avoirs financiers déposésauprès des
assuranceset desbanques.Promulguée le
13 juin 2014, elle est entrée en vigueur le
1er janvier 2016. Danssonrapport du prin-
tempsdernier,l’ACPRévalueles encoursvie
en déshérenceà plus de5 Md€. Le Sénaten
2014 estimait pour sapart un encours de
4,6 Md€ pour 1,7 million decontrats d’assu-
rancevie en déshérencepour l’année 2012.
Certains bénéfi ciaires ne perçoivent pas
leurs droits lors du décèsdu souscripteur.
La loi Eckert a donc pour but d’assurerune
meilleure protection desbénéficiairesd’une
assurancevie. Sonapplication estsuivie de
prèspar l’ACPR.Lesprincipes sontsimples :
consolider le devoir desassureursvis-à-vis
des bénéficiaires, les inciter à rechercher
les ayantsdroits, et conforter le pouvoir de
l’ACPR.En application de la loi Eckert, les
compagniesd’assuranceont l’obligation de
rechercher lesayantsdroit d’assurancevie.
À ceteffet, un Fichier central descontrats
d’assurancevie ou Ficovieestcréé.L’objec-
tif estde répertorier les contrats souscrits
ainsi quele nom desbénéficiairesen casde
décèsdusouscripteur.Lesassureurspeuvent
collaborer aveclesnotaires et l’administra-
tion fiscalepour les identifi er. Ils sont aussi
autorisésà consulterle Répertoirenational
d’identifi cation des personnes physiques
(RNIPP).

Aujourd’hui,il existedeuxtypesdecontratsproposésenvuedesobsèques:lecontratencapital
et lecontratenprestations.Laplupartdessouscripteursoptentpourlecontratencapital.

L’assuranceobsèquesencapital: ellepermetauxprochesdel’assurédefairefaceauxdifférents
fraisetdépensesliésauxobsèques.Lecontratpeutêtresouscritauprèsd’uneassuranceou
d’unebanque.Iln’y apasdedroitdesuccessionàrégler.Pourysouscrire,l’assurédéterminele
montantqu’ilsouhaitealloueràsesobsèques.Ilchoisitlebénéficiaireàquireviendralacharge
d’organiserlesobsèquespuisdéterminecommentilsouhaiteréglersesprimes.Troischoixsont
possibles:unversementunique,uneprimepériodique(mensuel,trimestrielouannuel)etenfin
unpaiementenviager(cotisationsétaléestoutaulongdelaviedel’assuré).

L’assuranceobsèquesenprestations: ellepermetausouscripteurdeprévoirnonseulementle
paiementdesfraisliésauxobsèquesmaiségalementd’endéfinirendétailledéroulement.
Aujourd’hui,seulexistelecontratenprestationspersonnalisé.Ilpermetdefairelechoixentre
l’inhumationet lacrémation,et defixerlesdétails(choixducercueil,plaque,faire-parts...).Ce
contratlaissetoutelatitudepourpersonnaliserlesdiversesprestationsquiserontfourniesle
jourJ.

ZOOM SUR

Les off res du marché

Le marché de l’assurance
obsèques a encore de beaux
jours devant lui.
Le secteur engrange pas
mal de bénéfices et se
révèle porteur en période
d’incertitudes économiques.
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